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Juillet : Pour le respect de la vie humaine 
« En juillet, prions pour le respect et la protection de la vie humaine à 
toutes ses étapes, en la reconnaissant comme un don de Dieu. » 
 
Trois mots grecs pour désigner la vie 
Les mots nous permettent d’explorer le réel, de 
le comprendre. Cela va même jusqu’à pouvoir 
le façonner. Par exemple, « charge mentale » 
« burn out » sont des mots, des expressions 
récents qui guident notre manière de 
comprendre ce qui nous arrive, ainsi que la 
manière de pouvoir y réagir. Alors qu’elle n’a 
pas été ma surprise lorsque j’ai découvert que 
les Grecs ont trois mots pour la vie. S’ouvrir à 
ces trois mots peut élargir notre perception 
francophone « rétrécie » du mystère de la vie 
avec notre mot unique. 
1. Le mot βίος (bios) désigne la vie dans son aspect concret et biologique : la manière 
de vivre, l’existence d’une personne, son mode de vie ou sa durée de vie. La vie qui se 
maintient parce que nous mangeons, buvons, dormons… C’est de ce mot que viennent 
des termes comme « biologie » ou « biographie ». C’est la vie repérable, contrôlable, 
prévisible. 
2. le mot ψυχή (psychê) signifie d’abord le souffle vital, l’âme, la personnalité, la vie 
intérieure. Selon les contextes, il peut désigner la vie individuelle, l’âme ou le siège des 
sentiments et de la conscience. Ce mot est à l’origine du terme « psychologie ». Plus 
largement ce souffle vital c’est aussi la croissance des plantes, la floraison, l’expression 
artistique. C’est tout ce qui porte comme un dépassement dans la manière d’être, elle 
porte aussi une dimension de particularisation, le style. 
3. le mot ζωή (zôê / zoé) désigne, quant à lui, la vie en tant que principe vital, la vie 
elle-même, le fait d’être vivant. Dans le contexte philosophique et religieux, notamment 
dans le Nouveau Testament, ce terme évoque la vie spirituelle. La zoé, c’est la vie de tous 
les êtres, la vie entre les êtres, la vie de Dieu. 
Il y a comme une circulation entre les trois mots dans un sens comme dans l’autre. 
De la bios en passant par la psyché nous pouvons accéder à la zoé. Le cheminement vers 
la zoe peut demander à renoncer aux formes précédentes « qui aime sa vie (psyche) la 
perd ; qui s’en détache en ce monde la gardera pour la vie éternelle (zoe) » Jn 12 25 dit 
l’évangile. Je ne puis entrer dans la zoe si je n’abandonne pas une manière exclusive de 
vivre ma psyche, centrée sur moi… Dans l’autre sens, la zoé se répand jusqu’à la modeste 
bios, s’incarnant toujours plus concrètement. L’enjeu, cette fois-ci, c’est de s’incarner 
tout en restant ouvert aux autres formes. 
Dès lors, la vie dans ses différentes dimensions, grâce à l’espace de sens construit par 
ces trois mots, apparait comme essentiellement un chemin d’ouverture, de tensions, 
d’équilibre, de relations. Cette approche peut dès lors interroger notre société qui 
développe, de plus en plus, sa propre perception de la vie à partir d’une approche 



clinique, biologique, opératoire, réductrice, manquant la valeur des autres dimensions de 
la vie, telles qu’elles peuvent être reconnues dans d’autres cultures. 
Alors protéger la vie : oui. Et protéger toutes ses dimensions, en prenant appui sur la 
culture et le vocabulaire d’autres peuples. D’autant qu’en plus des grecs, j’ai découvert 
que beaucoup de langues camerounaises ont souvent trois à cinq mots pour désigner la 
Vie. Ne devons-nous pas d’abord reconnaître que la vie est mystère ? Éprouver combien 
les mots, s’ils aident bien souvent à ouvrir notre perception des choses, peuvent 
également restreindre ce qui se donne à nous. 

Jean-Luc Fabre, sj., directeur national du Réseau Mondial de Prière du Pape France. 
 

Prière mensuelle (Juillet) 
“ Seigneur de la vie, 

Tu nous as créés par amour et appelés à vivre en plénitude. 
Chaque personne est un don sacré qui reflète ton visage, 

du premier instant de son existence 
jusqu’au dernier souffle de son chemin sur la terre. 

Aujourd’hui, nous te demandons la grâce de reconnaître et de protéger 
la valeur unique et irremplaçable de chaque être humain. 

Apprends-nous à accueillir la vie sans condition, 
à prendre soin de la fragilité avec tendresse, 
à accompagner chaque étape avec respect 

et à défendre avec courage ceux qui n’ont pas de voix. 
Pardonne-nous, Seigneur, 

quand nous tombons dans l’indifférence ou la culture du rejet, 
quand nous cessons de voir en l’autre un être digne d’amour. 

Donne-nous un cœur nouveau, capable de toujours choisir la vie, 
et des mains généreuses pour la protéger par des gestes concrets. 

Fais de ton Église un témoignage vivant de l’Évangile de la vie, 
une maison ouverte où toute existence est célébrée, 

où personne ne se sente de trop 
et où la dignité soit toujours respectée et protégée. 

Seigneur Jésus, fais que nous aimions la vie comme Toi tu l’aimes : 
avec tendresse, fidélité et don total de soi. 

Que nous sachions proclamer, par nos paroles et nos gestes, 
que chaque vie humaine mérite le don total de nous-mêmes. Amen.” 

 
 
Méditation guidée n°1 : Pour le respect de la vie humaine 
  
« Prions pour le respect et la protection de la vie humaine à toutes ses étapes, 
en la reconnaissant comme un don de Dieu. »  
Eve mit au monde Abel, frère de Caïn. Abel devint berger, et Caïn cultivait la terre. Au 
temps fixé, Caïn présenta des produits de la terre en offrande au Seigneur. De son côté, 
Abel présenta les premiers-nés de son troupeau, en offrant les morceaux les meilleurs. 
Le Seigneur tourna son regard vers Abel et son offrande, mais vers Caïn et son offrande, il 
ne le tourna pas. Caïn en fut très irrité et montra un visage abattu. Le Seigneur dit à Caïn : 
« Pourquoi es-tu irrité, pourquoi ce visage abattu ? Si tu agis bien, ne relèveras-tu pas ton 
visage ? Mais si tu n’agis pas bien…, le péché est accroupi à ta porte. Il est à l’affût, mais 
tu dois le dominer. » Caïn dit à son frère Abel : « Sortons dans les champs. » Et, quand ils 
furent dans la campagne, Caïn se jeta sur son frère Abel et le tua. Le Seigneur dit à Caïn : 
« Où est ton frère Abel ? » Caïn répondit : « Je ne sais pas. Est-ce que je suis, moi, le gardien 
de mon frère ? » Le Seigneur reprit : « Qu’as-tu fait ? La voix du sang de ton frère crie de la 
terre vers moi ! Maintenant donc, sois maudit et chassé loin de cette terre qui a ouvert la 



bouche pour boire le sang de ton frère, versé par ta main. Tu auras beau cultiver la terre, 
elle ne produira plus rien pour toi. Tu seras un errant, un vagabond sur la terre. » Alors Caïn 
dit au Seigneur : « Mon châtiment est trop lourd à porter ! Voici qu’aujourd’hui tu m’as 
chassé de cette terre. Je dois me cacher loin de toi, je serai un errant, un vagabond sur la 
terre, et le premier venu qui me trouvera me tuera. » Le Seigneur lui répondit : « Si 
quelqu’un tue Caïn, Caïn sera vengé sept fois. » Et le Seigneur mit un signe sur Caïn pour 
le préserver d’être tué par le premier venu qui le trouverait. Gn 4, 2-15 
  
Le péché accroupi à ma porte ... 
Dans ce texte, l’accent est mis dès le départ sur l’attitude 
intérieure de Caïn : sa colère et sa jalousie à l’égard de son 
frère vont ouvrir la porte au meurtre de celui-ci. 

• Je me laisse toucher par l’image du péché accroupi à 
ma porte, à l’affût… et de cette invitation à le dominer. 
Le regard qui méprise l’autre ou lui manque de respect 
est le premier pas vers la destruction de son être. 

 
Où est ton frère ? 
Après le péché des origines, en Gn 1, Dieu avait interpellé Adam dans le jardin : Où es-
tu?…  De la même façon, il interpelle Caïn après le meurtre de son frère : Où est ton frère 
Abel ? Invitation à prendre conscience de la solidarité entre frères, mais Caïn se refuse à 
entrer dans la voie du dialogue et du salut. 

• Aujourd’hui c’est nous, c’est moi, que le Seigneur interpelle : Où est ton frère ? Qui 
donc est ce frère que j’ai à respecter et protéger, à toutes les étapes de la vie 
humaine ? Ce frère en situation de fragilité, de vieillesse, de handicap … 

 
Dieu respecte la vie 
Dieu mit un signe sur Caïn pour le préserver d’être tué… Dieu, Lui, respecte la vie, parce 
qu’elle est un don de sa part. Il EST la Vie et il se laisse émouvoir par la demande de Caïn, 
en lui permettant d’être protégé de ceux qui voudraient attenter à sa vie. 

• En union avec tous mes frères chrétiens, et toutes les personnes de bonne volonté 
qui luttent pour le respect de la vie, je demande au Seigneur qu’il nous permette 
de reconnaître la vie comme un don venant de lui, pour la faire respecter partout 
où elle est menacée. 

 
Cœur à cœur 

• Qu’est-ce qui m’a touché, bousculé, interrogé pendant ce temps de méditation ? 
C’est à partir de cela que je m’adresse au Seigneur, sans craindre de lui partager 
mes émotions, peut-être mes révoltes ou mes questions. Qu’il ouvre dans mon 
cœur le chemin de la vie. 

 
Prière d’offrande 
Je termine cette oraison avec la prière d’offrande du Réseau Mondial de Prière du Pape : 
« Père très bon, en ce jour nouveau, me voici devant Toi. Unis mon cœur au cœur de ton 
Fils Jésus qui s’offre pour moi dans l’Eucharistie. Que l’Esprit Saint fasse de moi son ami 
et apôtre par la prière, disponible à sa mission. En communion avec Marie, mère de 
l’Église et notre mère, avec mes frères et sœurs du Réseau Mondial de Prière, je t’offre ma 
journée, ses joies et ses peines, pour la mission de l’Église et l’intention donnée ce mois-
ci par le Pape. Au nom du Père, du Fils et du Saint Esprit… 
 
 
 
 



Parcours biblique 
 
Pour le respect de la vie humaine : La vie humaine menacée 
Au combien cette vie donnée par Dieu est fragile, menacée dès son début. Combien 
d’enfants aujourd’hui voient leur vie menacée par les conflits guerriers ou économiques 
qui défigurent notre monde ? Laissons venir à notre mémoire ce que l’actualité nous 
rapporte de ces enfants lancés sur des routes d’exil avec leur famille, tués par la faim ou 
l’absence de soin, dans des camps de réfugiés, massacrés par des soldats ou des 
mercenaires. 
Écoutons Saint Mathieu nous dire dans son Évangile comment Dieu lui-même en la 
personne du Fils incarné n’a pas échappé à cette situation. 
Et lorsque [les mages] sont repartis voici qu’un messager de YAHWE s’est fait voir en 
songe à Joseph et il lui a dit « lève-toi prends l’enfant et sa mère et enfuis-toi en Egypte et 
tu y resteras jusqu’à ce que je te le dise car il va Hérode faire rechercher l’enfant pour le 
mettre à mort. » Alors il s’est levé et il a pris l’enfant et sa mère pendant la nuit et il s’en est 
allé en Egypte et il est resté là jusqu’à la mort d’Hérode. Mathieu 2, 13 -15a   
     Prenons le temps de voir, à travers la personne de Joseph, le Père prendre soin du Fils. 
     Accueillons dans notre cœur et notre pensée tous les enfants dont la vie est menacée 
et dont personne ne prend soin. 
     Laissons monter vers la Père la prière qui naît en nous. 
 
Attitudes du cœur 
 
Protéger et respecter la vie humaine à toutes ses étapes 
Prendre soin de la vie avec amour. Il ne suffit pas de ne pas faire de mal. Respecter la vie, 
c’est aussi en prendre soin activement : soutenir ceux qui souffrent, défendre ceux qui ne 
peuvent pas parler, accompagner ceux qui sont seuls. Protéger la vie avec amour, c’est 
vivre l’Évangile avec un cœur ouvert et les mains tendues. (Cf. Étape 3, Le Chemin du 
Cœur – Choisir la Vie. Humaniser nos milieux). 
  
Autres attitudes quotidiennes pour vivre cette intention de prière 
1. Reconnaître la vie comme un don 
Chaque jour est un cadeau — ta vie et celle des autres. Remercie pour ta vie et celle de 
ceux qui t’entourent. 
2. Prendre soin avec tendresse de ceux qui sont en situation de fragilité 
Enfants, personnes âgées, malades, personnes handicapées : ce sont des visages 
vivants de Jésus. 
3. Choisir des paroles et des gestes qui construisent la vie 
Fais attention à ton langage. Évite les jugements durs et les critiques destructrices. 
Utilise des mots qui encouragent et relèvent. 
4. S’engager pour des causes qui promeuvent la dignité de la vie 
Agis pour la justice sociale. Participe à des initiatives qui défendent la vie, de son 
commencement jusqu’à sa fin naturelle. 
5. Éduquer à la valeur de la vie à la maison et dans la communauté 
Les enfants apprennent en observant. Enseigne-leur à valoriser toute vie humaine et à 
respecter la diversité. 
  

à venir… Juillet 2026 : Pour l’évangélisation des villes 
« Prions pour que, dans les grandes villes souvent marquées par l’anonymat et la solitude, 
nous puissions trouver de nouvelles façons de proclamer l’Évangile, en recherchant des 
moyens créatifs pour construire la communauté. » 
 


